18 août 2006

Suzanne Rodillon! Chère Suzanne!

Quelle joie! Moi qui ai tant pesté, m'insurgeant parce que Suzanne Rodillon (voir sur ce blog la catégorie"nostalgie énregique en vrac"), que j'aimais tant, n'est pas reconnue à sa vraie place de grand peintre! JE reçois de ci, de là, des messages me parlant d'elle et de son oeuvre! Que de souvenirs! Suzanne, ses cigares terrifiants;, sa VW karmann ghia (une voiture de légende" qu'elle conduisait à tout berzingue sur les petites routes des MAures en regardant n'importe quoi, les arbres, els oiseaus, tout , sauf la route! Il ne nous est pourtant jamais rien arrivé! Et qui connaît ces routes comprendra que c'est un miracle! Suzanne, "la galère royale", forte en gueule, forte en rire, ses robes multicilores, genre boubous aveuglants, sa fière parole... sa joie de peondre t son bagou, passant de poèmes sublimes à des histoires salaces toujours dans la grandeur de la créatrice tendre, au caractère impossible, à la générosité triomphante! Grande dame et petite fille, emmerdeuse et passionnante... Suzanne! Suzanne Rodillon, une femme de grandeur, de talent éperdu! Foldingue allumée, gourmande et superbe! Suzanne la contrastée, le trésor, la tendresse! Suzanne avec des dents, qui savait mordre aussi! Suzanne sans façon, mais avec dignité... Avec un coup de rouge, un vieux scotch. des amis... on était bien: elle était pour moi une autre maman... 
Elle fait partie de ces femmes merveilleuses, allumées, formidables, comme ma grand mère, Valentine Hugo, Edith perret, Tsila Shelton, Nora Mitrani, Ginette de Chambure, MArie-LAure de Noailles, sa fille NAthalie, MArguerite Duras, Maria le Hardouin, Suzanne Barta etc. que j'ai connues enfant ou qui m'ont élevé... Et qui ont bâtit mon "macho-féminisme" personnel, ayant pas connu, enfant, de femmes médiocres ou bêtes, je n'imaginais pas qu'il y a avait des idiotes, des méchantes, des connes et des salopes! J'ai déchanté... D'où, peut-être, une certaine exigence injuste envers les femmes! Toutes ne peuvent pas être comme Suzanne ou comme Germaine Tailleferre...ou comme mes andouilles de soeurs, chiatiques et droites! Et ma fille, la vache, qui donne si peu de nouvelles à son vieux père gâteux!

Et moi, comme un crétin, je crois toujours que toutes les femmes sont grandioses, merveilleuses, épatantes ou sublimes! Philogyne malgré moi...
Pour ce qui est des hommes, je savais déjà qu'il y en a d'atroces... 

Je me demande ce qu'est devenu Bernard, son fils...
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11 août 2006

LA vieille tzigane

Il y a fort longtemps, j’ai vu à la télévision (il n’y avait encore que trois chaînes et l’image était moins laide, sans ce bleu répugnant… ) une émission sur les camps nazis. Il y avait des invités dont Simone Veil et une vieille Tzigane. A chaque fois qu’on interrogeait cette dernière, elle commençait par énumérer les gens de sa famille qui moururent dans je ne sais plus quel camp. Et ça durait.Ca agaçait tout le monde. Simone Veil, cependant, était attentive… Et ça durant « il y avait aussi le cousin Alfred, et la tante Gertrude, etc, etc.. ».Evidemment, ça n’était pas très télévisuel et ça agaçait le présentateur…

Et voilà : un peuple de mémoire ! Cette femme DEVAIT, à chaque fois, les nommer tous. En oublier un, c’était le faire mourir à nouveau. Chacun existait dans son coeur, dans son âme, dans son peuple… Les Tziganes n’ont pas de monuments aux morts que plus personne (sauf moi et quelques-uns, pour des tas de raison :par respect, d’abord, en se demandant qui pouvait être ce Monsieur Dupont, mort en 1916 et aussi pour collecter les noms de famille, puisque beaucoup disparaissent et constater aussi les mouvements migratoires avec els noms polonais, espagnols, italiens, etc… et leur répartition. C’est fou ce que raconte un monument aux morts ! ) ne lit…
Et cette vieille femme, dont on se moquait presque, à cause de son « devoir de mémoire », si vrai, si pur, paraissait ridicule à quelques-uns…
Elle n’oublie pas les morts. Moi non plus (je les engueule parfois de n’être 
plus là, alors que j’aimerais bien les voir. Ma grand mère et mon père aussi. Franchement, c’est pas sympa de m’avoir laissé tout seul ! )
Eh oui, les tziganes n’oublient pas et leur amour s’exprime ainsi. Mais il y a aussi ceux dont le nom n’est jamais mentionné, ceux qu’on veut oublie, ceux qui ont mal agi… Dure justice, bel amour…On est loin du mépris des tziganophobes qui se sont manifestés après l’histoire du hérisson ! Chez les gadjé, hormis les nobles, autre tribu, , peu de gens savent encore les prénoms des gens des deux générations d’avant les arrières grands-parents… 
On est loin de la pouacritude qui s’est bien exprimée sur au moins un certain blog…! Le respect, la tendresse, l’amour contre le sarkozysme haineux.

Et moi, j'ai honte d'avoir oublié le nom de cette vieille femme, simple, gardienne de la vie passée, respectueuse et tendre...

